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des sièges des grandes entreprises, basées principalement à Vienne, sur le territoire du
nouvel État et sous son contrôle. La contribution suivante étudie les effets de cette
loi. Elle en vient à la conclusion que le jeune État s’émancipa certes au niveau légis-
latif et en politique internationale, mais que la „nostrifikace“ eut pour le moins des
conséquences ambiguës. En effet, la préférence accordée à l’économie domestique
conduisit à une imbrication entre lobbyistes et l’État, qui entraina des disfonction-
nements dans le domaine de la compétition et des coûts plus élevés pour l’admini-
stration d’État. Ainsi, les buts macroéconomiques de la politique de „nostrifikace“
ne furent finalement pas atteints.

L A  N O T I O N  D E  „ S U D E T E N / S U D E T Y “  
E N  TA N T  Q U E  PA L I M P S E S T E  T C H É C O - A L L E M A N D

Mirek N ě m e c

Le texte suivant traite du sens et des connotations de la notion „Sudeten /Sudety“
(Sudètes en allemand et en tchèque) et de ses dérivés en tchèque. Il commence avec
la période allant de la moitié du XIXe siècle, lorsque cette notion entama le début de
sa carrière, et continue jusqu’à l’époque actuelle. Il retrace la dynamique du sens de
la notion, qui était liée avec les transformations dans la „communauté de conflit“ des
Tchèques et des Allemands et du discours sur le territoire national. Pendant long-
temps, les conceptions allemande et tchèque de „Sudeten/Sudety“ se firent face réci-
proquement de manière dichotomique. Ce n’est qu’avec l’avènement de conditions
démocratiques après 1989 qu’un rapprochement est devenu possible, en écartant les
connotations qui renvoient à l’antagonisme national. En Tchéquie, à cette occasion,
la notion de „Sudety“ a pris par ailleurs de nouveau une forme naïve et idéaliste.

L A  M É M O I R E  D E  L A  G A U C H E  T C H È Q U E

Miloš H á j e k

En 2011, Miloš Hájek a publié ses mémoires en tchèque. Né en 1921, Hájek devint
communiste pendant le „protectorat“. Il s’engagea dans la résistance et fut arrêté en
1944 par la Gestapo et condamné à mort par un tribunal d’exception. Il réchappa de
peu à son exécution lorsqu’éclata en mai 1945 le soulèvement de Prague. Après la
guerre, Hájek travailla comme historien et publiciste, et dans les années 1960 il s’en-
gagea à fond pour le socialisme réformiste. En 1996, Hájek reçut de l’État d’Israel la
médaille de „Juste parmi les nations“ pour son rôle durant l’occupation de Prague où
il sauva la vie à des Juifs.

Nous avons imprimé ici la traduction allemande du chapitre „La détention“. Dans
ce chapitre, Hájek décrit son arrestation et son incarcération, ses compagnons de 
cellule et les surveillants, le procès, puis les semaines et les mois d’angoisse qui sui-
virent dans la cellule, partagé entre l’attente de son exécution d’une part et l’espoir
de sa libération de l’autre.


